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SULPIGE.
Muis La tante mes pauvres enfants... la
tante...

terrible

Jai une peur affreuse guelle ne vienne... (4

Tonioo Aussi mon brave,du courage...et en route!..
TONI0.

La qluttur' quitter Marie,maintenant... Oh! ja-
mals! rien ne pcut plus m'en sepdwr je la deman-
devai a la marquise elle-méme, et si Ton me refuse,
st lon me repousse...eh bien! je parlerai alors... et
ten verral..

SULPICE

Et quest-ce que tu diras?

TONO.

Je dirai... je dirai ce que je ne voudrais pas dire...
ce que m'a confié mon oncle le bourgmestre de Laés-
trichk, chez qul Je me suis arrété en venantici... je
lui a1 tout conté...mon amour, mon chagrin dc la
naissance de Marie... Oh! le brave hommc... il ma
révéld un secret qui doit nous rendre tous heureux!

MARIE ¢f SULPICE.

Un seeret!

TONIO.

Sans doute... mais jai promm a mon oncle de le
taire, a moins qu'on ne me force a parler.. et grace
a notre bon Sulpice...nous wen viendrons pas la...
nous attendrirons la murquise.

SULPICE.

Dui...avee ¢a que cest factle...
nentend pas ratson...
tout!..

une vietlle (lui
sur Particle martage, sur-

MARIE.
Qui sait! elle maime tant... et si mon bon Sul-
pice voulait lui parler pour nous.
SULPICE.
Eh bien! je n\quc la bombe!.
a une condition..

- je me devoue.niis

TONLO ot MARLE.
Laquelle?..
SCLPICE.
Cest quil va sen aller... et que la douairiere ne
le verra que plus tard. .\pres la bataille si nous la

gagnons... Je la connais. st elle vous trouvail
semble, tout serait perdu!
ToNIO. allant
Oui... je w'en vais... je parst,,
SULPICE
Si cost ¢ . ‘en vas! Sil )
Leest comme ¢a que fu ten vast Silenee?
coutez...

(4 T

Harie.

MARIE.

Quoi done!

SULPICE.

Lie voiture qui sarréte, cest sans doute elle qui
revient... Et les autres qui sonl L a botre... Et L
tamille des Crikentorp qui va revenir... st les ca-
marades vovaient ces tetes-la.En v une reucontye
qui serait terrible! 74 Tonio ) Va-t-en! va-t-en!

TONID.
Ndieu, Marte... adieu!.
SULPICE. le rappelant.

Non, pas par la... Par fa pelite porte du pare..
lons, demi-tour a droite, file!l..
gauche pour faire sortir Tonio, la Murquise parait sur
le seuil. A part.) La tante? nous sommes bloques

SCGENE \I.
LEs MEses. LA MARQUISE.
LA MARQUISE.

Quai- -je vul..Un soldat ieil.. pres de ma niece! .

Comment, Sulpice.vous avez permis..
SULPICE. (cprul.

¢a conmmence
MARTE

. (L gagne le fond.

Al

(1 owvre la porte g

()

Voila que ¢

Ma tante!..
LA WARQUISE.
Tarsez-vous!
foNio
Madame...
LA MAKQUISE.
Qui ¢tes-vous, monsicur? Que voulez-vous? Que
veres - vous faire e’
LONLO .
Ecoutez-mot. de ;1‘;‘“'0!
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) Ce diatogue e dit pesdant Laritoarnelle suivante 1969 H .



